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-Tais-! oi nc 1 hurla Merouriue.
--- I'sidc 1 au nmcouri, 1 oo:,1nta Diane.
-Te tairaé-te ?
-Bâaillonna -la 1 dit t .uieotHumbert,
Lierourius avaie. scli Diane n, lui pzâ.ait la main suir la

Oathorino tendit À.toideri-t son mouehoir.
La lirait, le tmuite, lo vacarme ne cfeoztinuai6Dtpas au

dehors.
C'était en ce mom ont quo Vlan Helmont pénétrait dans la

premier satan.
Diane se d6battait avec ue fureur et une rager qui décu-

plaient ses torces, sous les mains puissantes qui l'dtreigenant.
Catherine vint au secours do Merourius, et celui-ci tenant

vigoureluperne't la jaune fille, la maltresse du bandit attacha so.
lidement le baillon.

.Diane bi*..éo, épuisée, manquant do force et do respiraition,
n'affaissa sur elle morne comme une flour délicate foulée par la
chute d'tin ehOne gigantesque.

Mercurjue la jeta plutôt qu'il ne h. déposa sur le fauteuil.
-Là 1 dit-il. Eilla noue laissera en paix.-
Et se tournant vers Humbert:
-Eh bien ? fit-il.
-Impssible de forcer cette serrure I Le drôle qui l'a faite

n'a pas volé son argent 1 répondit Humbert.
-Eh bien 1 nous enfoncerons la porte I
-Nus ne le pourrons t Elle est doublée on fer 1
-Vztrc-Mahon 1 Sommes-nous donc pris ici comme des

rats d5ns ue souricièro ?
-Et 11. ynoid qui ne vient pas 1... s'écria Catherine.
-Cependant j'ai entendu la signal 1
-Les aria étaient asssez ditstinctï 1 répondit la jeune femme,
.- Le,; argoters attaquent l'hôtel 1
-Maia Reynold ?
-R ynold ? répéta Humbert. Que fait-il ? Pourquoi nous

laîsse.1'i1 iai ?
*-Chut!1 fit bruquement Caiheritia. Esoutes 1
*Les deux hommes se turent.

Les cris dans le salons avaient etssé.
-Que veut dire ceci ? murmura Humbert alarmé par le

silence qui régnait dans l'hôtel.
Avec l'agîls!6 et l'a dresse d'un jeune chat il escalada fau-

teuils, chaises, tabourets et bahut et Petteigoît le haut da la Porte-
Appuyant l'roille conte cette seule partie des deux bat-

tente q=e ne -nzo-i-zait auan. meuble, il plots une ýûttentioni

On entendit distinctement l'organe élavé d'une voix forte
partant dii salon voîzzxn.

Tout à coup Humbert chancela et faillit tomber, puis tein
front devint d'une pâleur effrayante.,

Merourius et Humbert avaient conservé :lenrs masques à
caue de la présence 4o Caméléon.

-Qu'uesto done ? eécrièrcnt à la fois Merourjue et Oathe.
ne remaiquant ce mouvement et cette pâileur.

-Van Helmont 1 murmura Humbert.
-Van Helmort' I répétat Moreurlus.
Catheidnc ne comprenait pas, ignorant ýla scènu qui avaits ou

lieu dans la4 maison de la rue des Vicilles-Etaves.
-Van Hclmont 1 je reooûàis sa voir'! dit.Huwmbcrt,
Puis il fit signe do la main"'de-le lalisér-éoutcr éncod.

-Moa"titius, Catherine et Caméléon attendaient avec une
anxiété profonde.

Diane, évanouie;% ne pouvait rien voir ni rien entendre.
Humîbert quitta son posta et sauta brusquement au milieu

de la pièce.
-Les argotiera sont contre nous, s'éeria-t-il avee rage, Van

Helmont s'est mis à lour tatu 1 Loin de noum venir en aide, ils
nous poursuivent!1

-Et Rfynold ? fit Merenrius.
-icnold ? ajouta Catherino.
-Qu'ee.il devenu ?
-L'ont-ils tué ?
-Tué 1 Reynola 1 dit Humnbert en fr6missant.
Les deux frères se regardèrent avec une expression de stu-

peur imp4ssiblo à rendro.
Tout à coup la cris écastèrent de nouveau et plus fréméti-

ques dans les salons de l'ambassadeur, et la perte baricad6a reçut
une violenta secousse.

C'dtaiant Marc et ses compagnons qui essayaient de la
forcer.

-Cornes du diable 1 serions noue perdue! 1eriait Humbert.
-Perdus 1 répéta Catherine en devenant blilme.
-Or çà!1 il ne faut pas mourir e -ns en découdre quelques.

une 1 dit Mvrourius en arrathant avec un rideau de fetiOtre le
lourd bâton doré qui le supportait et qui teillé en plein ebtne,
représ3entait une sorte de massue des plus respectables.

Humbert Fe frappa le front.
-R ynold tué 1 lui 1 impos3ibh4l impossible I... répétait-

il d'une voix sourde.
Caméléon brandissait la dagua avec laquelle il avait frappé

Giraud.
-O :tte fenOtre... ces rideaux I s'écria, brusquement Ca-

-Bonne idée, ma mignonne 1 fit Mercutius que le sang.
froid n'abandonnait jamais, miline dans les circonstances les plus
critiques.

En u clin d'oeil, lui, Humbert, Catherine et Caméléon se
jetèrent sur les rideaux et tuupant, tailianit, lacérant à l'aide de
dagues ut de poignards, ilis déchirèrent en bandes la pesante
tapimetrie.

-Lebton est salide, disait MàertoutisB tout en traquillant
avec activiié. Il est plus long que la aroiss6e n'est large. Il nous
servira do point d'appui pour descendra 1 Allons 1 je crois que
l'on ne nous tient pne encore..

-Siý la porte tient tcnjeu-o, elle 1 murmutz Catherin dont
chaque coup frappé contre le bois faisaiu bondir le coeur.

-Damné RýynoId I s'écria, Humbert. Qui l'tùt pensé ai
sot que de s laisser tuer par un Van H.lmoit, par des argotiers
ou par des gardes de la prdtÏ'. Moi qui le croyais spirituel 1

Un bruit épouvan.table régnait dans tout l'hôtel et la porte
gémissait sons les coups 1qu'elle recevait

Otependane ello;tenaitferme, soutenue et consolidés par le
bahut et laibarricade de sièges.

Dans le salon, le désordre était à son comble.
Fut2cux de ce que l'uis résisttdt au vigoureux assaut' que

lui. livraient leu gentil *shommes, Mare, La Guiche 'et Van
Relmont-ae rutaient sur les battante avec une fureur egale,

-rnez une banquette on guise do bélier!1 dit le marquis
auH-rbaut.

-Tuasraisn! décria La Quichle en eéI"nt vers le
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